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bres pour la dépêche des affaires nrt fui) du chemin de Québec, Montréal Ot-

publiée que le 24 novembre, et ce
j

lawa el Occidenlul. Il m'avoua bien
nioiisitMir ne poiil donc avoir fait , siiiccrcnuMit qiio c»'h concissioii»,

alluâion i\ c<UU> procliunatiou dans
|
tout en ayant pour objet le dévelop>

sa lettre du (i M>vem/;»'«. jpementde la piovinco, étaient né-

La proclamation dont il fait men-j cessiléos par des causes politiques
;

tion ne serait doue que la proclama-
1

que, bans cela, lo support dan repré-

tiou pour la forme j)ar laquelle la sentaii- d<'i t. Ing romiés tout Ira-

lésjislalure est, ajouruHH d'uuo iJaieà ' verfléi- .1 »• < t^s < liemins de fer, ces-

une autre. Je sais informé (/ue l'ordre serait d i"'trt* ^si-iiré au gouvernement
m çonsàl au sujet de la prurianialion qu'il n'y aurait pas moyen d'avoir

purti'julière îi UH\\n^\lti Son Honneur
j

de majorit'î, que ces membres for

réloro a oié siijiui par lui et est cou-
!
maituii i« s combinalHoiis, des riwjs,

fervé ainsi signé par l'ofRcier prépo-
j

pour contrôler la Chambre. »

se à ce soin. « M. Deliôurherville n'ignore pas

(iLNEDKVaA.TPASLAREN.ERGEtXK-CI.) "ï"^ "'^ ^'" ^'\ *^*"'' "^"''^ ^^'•''^
' 'mieux sauver la province qu un
Quant à la proclamation li.xaiu un Igouveriioment, et que, si sou a'iini-

jour d a.tioos de grâce j'.ii à iNMnar-
; nis-tralion n'était pas assez forlo pour

q.ier (ju'elle fut le résultat d'i'ne coni- '

résister à ces iiiHuences, il vaudrait
vnuHcalion liu premie -minislrr r/u ofiieux, pour lui, faire une coinhi-
Canada, lIIon. Alexandeu MvcKen- lutis-oi- avec les hommes honnêtes
ziE, au lieulenaril-t/ouvernfur, ei à

1 fio tonne volonté de chaque parti,

moi transmise par Son Honneur
j

que de se soumettre à la dictée de
avec demande de donner suite à c* tie

|

tvs ,< rinr/s » et au contrôle de ces
suggestion. 11 par.îtra assez élran^'e

|

combinaisons. »

dansées circonsiances que je sois! « Lorsqu'il n'a rien fait pour se
accuté d'avoir agi à sou insu, môme i soustraire à cette inllnence délétère,
H l'erreur clérical-i d'omoitre de le' après l'aveu qu'il m'a fait lui-même
faire si;>ni r avait été coinmise, ijue la législature était coutroléiî par

Je suis in'ormc ceptndaiU que dans
, ces ;< rintjs)) lorsque par « sa législa-

ce cas coinuuî dans l'autre, l'ordre en
coiisiil aussi bien que la prurlanuilion

ont été signés par Son Honneur et

qu'ils sont dépose.^ dans les archives
ce rulTicier cumpélant.

lui' IJiS

« lion il a cherché à les f; voriser eii-

« cure pendant la dernière cession

« sans m'avnir d'abord avisé à ce
(( sujet, n'aviiis-je pas ledroit, comme
u représeutaiu de Ma Souveraine, de
« croire et d'être (ronvainca que M.
'I l>i Bom hei ville n^ oo^séilait pas
<( III eni.ijorilécGn«tiinl oiuieiledaus
« l'Assemblée Législative »

(I Je n'ai aucun désir de soulever
une diseussion sur le car ictère pré-

cis des conversations qui ont pu
avoir lieu entre Son Honneur et

moi-môme, dans les relations fré

n'a-
j

queutes que nous avons eues. Mais
eu réponse à celte très-grave impu-
tation, « que j'ai avoue ipie j'étais

contrôlé pai; des « ritujs » au sujet de
la législation sur les chemins de fer

pondant que j'étais le chef du gou-
vernement provincial, je vous sou-

inins de fer eu général, lorsque nos i mellerai les faits suivant^ :

tinanoes me paraishainut dans un
]

Je suis eu'ié en o/licc en 187i A
l'iac H ne pis nous p^rn>tllr<' o't u- ;a he^.-ion suiv^me, il fut inlroiuit
iieptoiidru de prodiguer à la fois des une mosuie pour augmenter les oc
subsides à ces nomoreuFes entrepri-

, trois accordés parla le gislation anté-
ses, et surtout lorsque notre cré Jit

|
rieure à un certain nombre de lignes

«e trouvait, sans cela, si considéra-
j de chemins de fer. Plusieurs amen-

^lemeut engagé dans 14(^Hftt<^Uf>4i>«âi4dQi^ fi^^. proposés sur ces ré*

(lES CONVEUSATlOl-'S l'IUVKES
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)

60— « Mais, milord, il est un [loinl

encore plus impo-.'tant que je ne
peux taire plus longtemps. »

« Des conv isaiions que j'ai eues
av«!C M. DeBouchei'ville il résulte

un rait(iui, s'il otail connu, sufliiait

à lui seul pour me justifier 1].

voir pas cru (ju'il possédait l.i con-
fiance du peuple de celte province, h

« ,lo lui remontrai à deux leurises,

queUiue temps apr-.^s la session de
1H76, que des millions avaient été

voles comme aide à ions les che-

«


